
Coopération missionnaire 
Réponses au questionnaire – mars 2010 

 

1 - Qu'évoque pour vous le mot MISSION, dans votre responsabilité de chrétien  ? 
 
MISSION = Dans l'Evangile, Jésus envoie ses Apôtres en mission : « Allez enseigner toutes les nations... ». Parce 
que je suis baptisée-confirmée, j'ai reçu cette mission. Cela s'est traduit dans ma vie 
� par la responsabilité de donner une éducation chrétienne à mes enfants, aux louveteaux , aux enfants de la 

catéchèse dont j'ai eu la charge, par un service missionnaire auprès des personnes plus pauvres et en 
demande de sacrement, auprès d'enfants de Madagascar... 

� par des attitudes, un vécu : justice, paix, réconciliation, simplicité et « aller vers les personnes, entrer en 
relation, faire avec...  

� par une promesse guide/scoute et une consécration séculière. 
 
La bonne nouvelle reçue et partagée. 
 
L'étymologie nous le dit « Mission » signifie que nous sommes envoyés, donc c'est un appel à la rencontre d'autres, 
pas forcément nos plus proches, pour parler, témoigner de ce à quoi, de celui en qui, on croit, quitte à déranger 
quelquefois. 
 
Mission: ouverture aux autres pour partager ce qui me fait vivre, une tâche confiée à tous les baptisés. 
 
Mission, pour moi c'est un rôle que l'on a à jouer auprès des autres. 
 
Confiance en Dieu, de Dieu de l’Eglise – tâche à accomplir – liberté des autres à y répondre – contacts – se bouger. 
 
Dieu nous a créés avec une âme et des principes de partage et de Paix. Ma mission doit se dérouler toute ma vie à 
partager et faire naître la Paix, parce que je suis un morceau de Dieu. 
 
Vocation sociale – Epanouissement personnel dans le cadre d’une mission pour les autres. 
 
La transmission et l’explication de notre foi à nos enfants. 
 
Aide aux autres. 
 
Je compare la mission à un voyage, celui que l’on fait l’un vers l’autre. Etre à son service, son écoute et aussi pour 
lui manifester le visage de la Tendresse de Dieu. 
 
Entrer dans un projet, une action. 
 
Partager la parole de Dieu. 
 
De devoir apporter aux autres mes connaissances et mes croyances sans pour autant les imposer. 
 
En premier, l’envoi des missionnaires dans les pays d’Afrique ou d’Asie pour annoncer l’Evangile mais aussi la 
mission de tout chrétien d’annoncer l’Evangile autour de lui par l’exemple et la Parole. 
 
Aides de toutes natures en particulier enseignement, éducation. 
 
Mission → Missionnaire – Pays en développement, 
Mais aussi Mission → Missionnaire dans mon propre pays = présence – écoute – accueil – prière – mais aussi 
action auprès des plus pauvres – être témoin en paroles et en actes dans ma famille, mon quartier, mes 
engagements. 
 
 
 
 
 



2 - Qu'évoque pour vous le mot COOPERATION ? A quoi coopérez-vous ? 
 
COOPERATION = Participer activement à la mission de l'Eglise à travers un service, celui de la Coopération 
Missionnaire aujourd'hui. Cela veut dire : 

- mettre en œuvre les propositions du service national dans le diocèse, le doyenné, la paroisse.  
- m'intéresser à la mission universelle, aux pays de mission, à la vie des chrétiens dans des endroits plus 

sensibles du monde : Egypte, Palestine, Irak, Vietnam... et en rendre compte. 
 
Coopération : faire avec d'autres, collaborer afin que tous progressent ensemble en réalisant ce qui est utile à tous. 
 
Avoir un projet commun à réaliser avec les autres. 
 
À nouveau, l'étymologie nous le dit :  « Œuvrer, travailler avec ». C'est donc le partenariat qui prime, et non l'aide à 
sens unique. C'est pleinement le sens de mes engagements dans les partenariats européens et dans l'association 
d'accompagnement des coopérants, le plus souvent en lien avec la DCC, dont j'assume une part de la responsabilité. 
 
COOPERATION évoque le mot ENSEMBLE. Nous coopérons avec une équipe de religieuses au Sénégal, ce qui 
permet de partager la bonne nouvelle, et, se faisant la recevoir de nouveau. 
 
La coopération, c'est agir avec d'autres dans un but commun en ayant en ayant le respect et l'accueil de la différence 
de ceux avec qui on agit et de ceux pour qui on agit. J'essaie de coopérer à des actions de solidarité et de partage 
organisées par différents mouvements (pas seulement de ceux dont je suis membre) ou par des collectifs inter-
mouvements. 
 
‘Coopération missionnaire’ avec d’autres Eglises, entrer dans leur point de vue pour la tâche qu’elles nous donnent 
à partager, apporter le meilleur de soi-même en dépendance cependant. 
 
Coopérer, c’est vivre avec l’autre en acceptant ses différences afin d’aboutir à un objectif commun, vivre ensemble 
dans la paix de Dieu. 
 
Travailler ensemble – Mettre en commun nos compétences au service des autres. 
 
C’est le fait d’apporter de l’aide à quelqu’un. 
 
A faire connaître la parole de Dieu. 
 
Travailler ensemble, avec… 
 
S’entraider, apporter ‘un savoir’, ‘un savoir-faire’, ‘un savoir-être’. 
 
A aider les autres. 
 
Travailler ou penser avec l’aide des autres. 
 
Partager nos richesses et savoir avec les pays en développement pour coopérer à leur développement. 
 
Association ‘Un filleul pour Madagascar’. 
 
Coopération = information - Aide matérielle pour les pays les plus pauvres – Achats ‘commerce équitable’, 
participation à des informations ou rencontres C.C.F.D. par exemple. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



3 - Qu'attendez-vous d'un SERVICE DE COOPERATION MISSIONNAIRE ?  
 
Ce que j'attends = qu'il sensibilise, agisse, permette de faire des liens et pourquoi pas propose des parrainages (tant 
de chrétiens, isolés, persécutés, ont besoin de notre soutien tant moral que financier. 
 
Un service de coopération missionnaire: un lieu qui nous rappelle, à nous chrétiens, que les Eglises du monde sont 
liées, qui mutualise des expériences enrichissantes pour tous, qui donne à connaître des chrétiens qui agissent en 
Eglise pour le bien de tous en fonction de leur culture, de leurs possibilités, de leur passé, qui propose des outils 
pour une sensibilisation des chrétiens de notre entourage, mouvements, services et paroisses, outils pour adultes , 
jeunes et enfants, qui organise des événements, campagnes nationaux ou diocésains pour un impact plus fort dans 
la société. 
 
Qu'il nous informe des différentes formes de partenariats que les uns et les autres inventent, qu'il nous informe de 
l'évolution des différents groupes, organismes, pays où interviennent des associations de coopération. 
Qu'il nous donne des pistes et suggestions pour que ces partenariats prennent tout leur sens. 
 
Qu'elle nous aide à donner du sens à nos actions de coopération. 
 
Lieu où des personnes de différentes cultures ont pu trouver des points communs avec le désir d'inventer quelque 
chose ensemble. C'est au nom de Jésus-Christ qu'elles agissent et qu'elles essaient de rayonner auprès des autres. 
 
Un service de coopération missionnaire doit s'efforcer : 
- D'informer des conditions de vie et la culture des pays en voie de développement, 
- De soutenir et de faire connaître les actions et les initiatives efficaces menées par des personnes dans les pays 

concernés, 
- De motiver des actions de partage, 
- D'inciter à la fraternité, à la solidarité, aux échanges entre ici et là-bas, à la lumière de l'Evangile. 
 
Nous faire connaître les besoins des autres Eglises, les richesses et souffrances de leurs peuples, les 
efforts entrepris. 
 
� Qu’il aide les plus démunis 
� Qu’il transmette le message : que les moins démunis aident les autres 
� Qu’il déclenche une lueur humaniste dans les cœurs ‘égoïstes’ afin de les transformer, et faire entrer 

Dieu en eux. 
 
Accueillant – Bienveillant. 
 
J’attends beaucoup de rencontres, de témoignages de vie, pour me faire voyager et découvrir les 
différentes cultures, pour ne pas être indifférent à l’autre qui est différent. 
 
Apporter une aide dans un projet. Evolution du projet, quantifier et faire connaître les résultats. 
 
D’être dans l’aide, dans l’accompagnement. 
 
Qu’il soit à l’écoute pour mieux répondre aux besoins. 
 
Assurer le développement humain et spirituel des peuples. 
 
Aide en matériel, par exemple via aide au Tiers-monde Sars-Poteries 
 
Des informations – pour être sensibilisée à la vie et aux besoins spécifiques – notamment auprès des 
jeunes (DCC, Fidesco etc…) 
 
(2 fois : pas de réponse à cette question) 


